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huissier pendant deux dimanches
consécutifs à la porte de l'église
paroissiale de la localité et y est affi-
ché.

Enfin, de grandes affiches sont ap-
posée contre les murs, clôture,
barrière, etc., de la propriété. Il
est vrai qu'on les enlève souvent
immédiatement ; mâis cet enlève-
ment est un délit pour lequel il y a
une pénalité assez sévère.

Il nous semble pourtant que voilà
un luxe de publicité qu'on pourrait
peut-être trouver extravagant au
contraire, si l'on songeait au pau-
vre débiteur dont tous ces frais- ne
font qu'augmenter la dette.

Cependant, il arrive assez fré-
quemment, en effet, que les pro-
priétés soient vendues hors de la
connaissance des créanciers hypo-
thécaires et pour des prix dérisoires
qui ne permettent pas de payer les
hypothèques. Mais il nous semble
que, dans ces cas, les créanciers de-
vraient s'en prendre plutôt à leur
avocat ou à leur notaire qui n'a pas
pris les mesures de protection né-
cessaires, plutôt que de réclamer
une plus grande publicité, qui en-
traînerait nécessairement un sur-
eroit de frais.
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NOTES SUR L'UR1UGUAY

L'Uruguay est. une petite répit-
blique hispano-américaine, qui a
pour capitale Montevideo, à l'eim-
bouchure du fieuve La Plata ; avec
l'Argentine et le Paraguay, c'est le
démembrement de l'ancienne olo.
nie espagnole de La Plata, qui, après
avoir conquis son indépendance au
commencement de notre siècle, s'est
constituée en république fédérative
et, finalement, a formé trois répu
bliques distinctes et indépendantes
l'une de l'autre. La république Ar.
gentine, la plus importante, coin-
mence à une soixantaine le milles
de l'embouchure <le La Plata ; en
dessous, jusqu'à l'embouchure (le
cet immense fleuve, et en remontant
à l'est le long des côtes de l'Atlan-
tique sud environ trois cents milles,
s'étend l'Uruguay qui a pour autres
bornes, au nord, l'Argentine et à
1'es.t, la. province de Rio Grande do
Sul de la république brésilienne.

La population le l'Uruguay était,
au dernier recencement, de 684,000
habitants. Son sol fertile est plus
accidenté que celui (le l'Argentine;
son climat est tempéré quoique
chaud, et la principale industrie de
ses habitants est l'élevage.

Le commerce extérieur de l'Uru.
guay, celui qui nous intéresse prin-
cipalement, a atteint en 1893 la

somme de $47,353,013, dont $19,671,-
640 à l'importation et $27,681,373 à
l'exportation.

Les pays qui font actuellement le
plus d'affaires avec cette république
sont :

EXPORTATION:

Angleterre........ ...... ...... ........ 32.55 p.c.
Allem agne...... .... .................... 10.91
Italie ........ ......... .... ................ 10.14 "
France................... 9.93 "
Espagne..................................... 9.38
B résil............ .................. ..... 8.13 "

La part les Etats-Unis est com-
prise dans la balance de 18.96 p c.

IMPORTATION:

France........................ ...... ...... 20.33 p.c.
Brésil................... ...... .............. 19.85 "
Argentine .............. 17.27 "
Belgique............................... 12.75
Angleterre...........................11.76 "
Allemagne.................... 5.65
Etats-Unis ... .................... .... 5.17 '

Les principaux articles d'impor-
tation sont:
Boissons........................valeur
Denrées alimentaires............
Tabac et cigares......................
Tissus en pièces...... ...........
Confections...... ................ ......
Matières premières ...............
Divers.......................
Animaux......................

$2,664,152
4,141,652

270,147
3,893,315
1,193.694
4,551,963
2 386,014

565,750
Voici mnai teiant les articles qui

ont été expertés :
Animaux.......................valeur
Prod. des animaux (cuirs, etc.)
Produits agricoles..................
Divers...............................
Provisions pour navires.........

$ 710,383
25,763,185

769,259
347,830
90,716

Comme on le voit, c'est l'élevage
qiui fournit presque seul toute l'ex-
portation de l'Uruguay, qui n'est
pas encore enfré, comme l'Argen-
tine, en concurrence avec les Etats-
U is puni- l'exportation du blé. Au
contiire, l'IUruguay importe des
farines, miais cette importation, pro-
venant principalement (le I'Argen-
tine, n'iinté-esse pas le Canada.

Dans les quatre millions et demi
que représentent les importations
de matières premières, on trouve les
articles suivants .
Cuirs...............................valeur $87.386
Instruments aratoires............... 120,041
Machines " ................ 171,857
Outillage divers ............ . 23,710
M achines............... . ................. 129,507
Fil................................ ............ 301,825
Bois de construction.................. 343,781
Fournitures de marine................ 92,765
D ivers ...... ..... ...... ..................... 3,231,073

Lorsque nous envoyions chaque

à La Plata, notre pays fournissait prix haussent rapidement.
une bonne partie de ces importations
de bois de construction. D'après le Le confrère constate dans cet ar-
rapport du ministre du commerce ticle que, selon toutes les appa-
du Canada, nous avons exporté à rences, la prochaine récolte de tabac
l'Uruguay pendant les années 18891 de la Havane sera très restreinte,
à 1894 : s'il y en a même une récolte quel-

1889..................valeur ................ $73,787
1890................. " .................. 36,818
1891 .................. .................. 20,481
1892.................. .................. 9,777
1893................... " ........... ...... 23,297
1894 .................. .................. 20,145

Comme ces valeurs sont calculées
d'après les pýix au Canada, et que
celles de l'importation à l'Uruguay
sont calculées d'après les prix ren-
dus là bas, on devra, pour se faire
une idée de la proportion que nous
fournissons, doubler à peu près les
chiffres ci-dessus.

Les bois sont à peu près le seul
article que nous puissions expoi-ter
au Paraguay, avec peut-être quel-
ques machines et instruments ara-
toires ; et nous pourrions importer
directement des cuirs verts, c'est-à-
dire des peaux salées, que nous im-
portons maintenant de France,
d'Angleterre et de Belgique, où
elles ont-subi un commencement de
préparation.

L'INSL'RRECTION CUBAINE

La philosophie des événements
humains est souvent très difficile à
dégager des faits qui se produisent
à la surface. Felix qui potuit rerum
cognoscere causae, disait Virgile, il y
a dix neuf cents-ans. Heureux, ou
plutôt bien avisés sont ceux qui
peuvent discerner les causes des
choses humaines. Combien d'évé-
nements mémorables qui ont chan-
gé, pour ainsi dire, la face du
monde, ont en pour cause première
une bagatelle, un rien ¶ Combien de
grandes commotions humaines ont
abouti à des riens 1 Parturiunt mon-
tes, disait Horace, nascetur ridiculus

Voilà bien du pédantisme, nous
dira t-on, pour entrer en matière!
Eeoutez, voici le titre que nous
lisons en tête d'un article de notre
distingué confrère, le )s'ew England
Grocer:

PAS DE TABAC DE LA HAVANE.

LA GUERRE PRODUIT UNE RARETÉ
DANs LA MATIÈRE DES

CIGARES FINS.

C'est l'opportunité des planteurs de la
Floride qui, dit-on, fournissent

des funds aux 4nsurgés. Les


